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			PROLOGUE

			Darovit progressait d’un pas chancelant entre les cadavres qui jonchaient le champ de bataille, et son esprit était anesthésié par la peine et l’horreur. Il reconnaissait maints de ces morts : certains servaient le Côté Lumineux de la Force et étaient alliés des Jedi. D’autres, les laquais des Sith, avaient épousé la cause du Côté Obscur. Et même dans son présent état de stupeur, Darovit ne pouvait s’empêcher de se demander à quel camp il appartenait.

			Quelques mois plus tôt, il répondait encore à son nom de jeunesse, Tomcat. À cette époque, il n’était qu’un gamin de treize ans brun et mince qui vivait avec ses cousins Rain et Bug sur le petit monde de Somov Rit. Ils avaient entendu de vagues échos concernant la guerre sans fin opposant les Jedi et les Sith, mais jamais ils n’auraient pensé qu’elle finirait par influencer leur existence aussi paisible qu’ordinaire… jusqu’à ce que l’éclaireur Jedi entre en contact avec Root, leur gardien attitré.

			Le général Hoth, chef de l’Armée de la Lumière, recherchait désespérément de nouveaux candidats Jedi, avait expliqué l’éclaireur. Et les enfants confiés aux bons soins de Root avaient montré une affinité certaine avec la Force.

			Tout d’abord, Root avait refusé net. Il avait fait valoir que ses élèves étaient bien trop jeunes pour participer à un tel conflit. Mais l’éclaireur avait insisté. Finalement, parce qu’il s’était rendu compte que si les enfants ne rejoignaient pas les Jedi les Sith risquaient fort de venir les enlever pour les enrôler par la contrainte dans leur camp, Root s’était laissé fléchir. Et c’est ainsi qu’en compagnie de l’émissaire Jedi, Darovit et ses cousins avaient quitté Somov Rit à destination de Ruusan. Sur le moment, ils avaient cru que c’était là le commencement d’une grande aventure. Aujourd’hui, Darovit avait sérieusement révisé ce jugement.

			Trop d’événements s’étaient produits depuis leur arrivée sur Ruusan. Tout avait changé. Et le jeune homme, car il avait traversé trop d’épreuves dans les dernières semaines pour être encore qualifié d’enfant, le jeune homme n’y comprenait rien.

			Lorsqu’il avait débarqué sur cette planète, il était plein d’espoirs et d’ambition. Il rêvait de se couvrir de gloire en aidant le général Hoth et son Armée de la Lumière à vaincre ces Sith qui servaient la Confrérie des Ténèbres du Seigneur Kaan. Mais il n’y avait aucune gloire à glaner sur Ruusan. Du moins pas pour lui, ni pour ses cousins.

			Rain était morte avant que leur vaisseau ne touche le sol de la planète. Ils étaient tombés dans une embuscade tendue par une escadrille de Buzzards Sith juste après être entrés dans l’atmosphère, et la queue de leur appareil avait été pulvérisée dans l’attaque. Pétrifié d’horreur, Darovit avait vu Rain être balayée par l’explosion, littéralement arrachée de ses bras avant de plonger vers une mort indicible, des centaines de mètres plus bas.

			Son cousin Bug avait péri quelques minutes auparavant, victime de la bombe psychique, son esprit consumé par le terrible pouvoir de l’arme ultime et suicidaire du Seigneur Kaan. À présent, il n’était plus. À l’instar de tous les Jedi et de tous les Sith. La bombe psychique avait détruit tout être vivant assez fort pour manier le pouvoir de la Force. Tous, à l’exception de Darovit. Et cela, il ne parvenait pas à le comprendre.

			En fait, rien sur Ruusan n’avait de sens pour lui. Rien ! Il était arrivé en croyant voir la légendaire Armée de la Lumière dont il avait tant entendu parler dans les histoires et les poèmes : ces Jedi héroïques qui défendaient la galaxie contre le Côté Obscur de la Force. Au lieu de quoi, il avait découvert des hommes, des femmes et d’autres créatures qui combattaient et mouraient comme de simples soldats, dans la boue et le sang du champ de bataille.

			Il s’était senti trompé. Trahi. Tout ce qu’il avait entendu sur les Jedi n’était qu’un tissu de mensonges. Ce n’étaient pas des héros resplendissants. Leurs vêtements étaient crasseux, et sur leur campement planait l’odeur de la sueur et de la peur. Et ils perdaient ! Ceux qu’il avait rencontrés sur Ruusan étaient abattus et découragés, épuisés après la succession apparemment sans fin d’affrontements avec les Sith du Seigneur Kaan, et ils s’entêtaient à refuser toute reddition alors même que leur défaite apparaissait inévitable. Et tout le pouvoir de la Force n’en ferait jamais ces icônes éblouissantes que dans sa naïveté il avait imaginées.

			Il détecta un mouvement à l’autre bout du champ de bataille. Plissant les yeux pour mieux voir sous l’éclat cru du soleil, Darovit aperçut une demi-douzaine de silhouettes qui avançaient lentement sur les lieux du carnage. Elles ramassaient les corps tombés là, amis comme ennemis. Il n’était pas seul : d’autres avaient survécu à l’explosion !

			Il s’élança vers eux, mais son excitation se tarit dès qu’il fut assez proche pour les distinguer plus clairement. Il reconnut des volontaires de l’Armée de la Lumière. Ce n’étaient pas des Jedi, seulement des hommes et des femmes ordinaires qui avaient juré allégeance au Seigneur Hoth. L’arme psychique n’avait emporté que ceux doués d’une puissance suffisante pour toucher la Force. Les êtres tels que ceux-ci, qui n’utilisaient pas la Force, avaient été épargnés. Mais Darovit n’était pas comme eux. Il avait un don. Certains de ses premiers souvenirs étaient en relation avec son usage de la Force pour faire léviter de petits objets, dans le seul but d’amuser sa cousine Rain, quand ils n’étaient tous deux que de jeunes enfants. Ces gens avaient survécu parce qu’ils étaient simples ; ils n’étaient pas spéciaux comme lui. La survie de Darovit demeurait pour lui un mystère total, et ce n’était qu’un élément de tout ce qu’il ne comprenait pas.

			À son approche, une des silhouettes s’assit sur un rocher, sans doute harassée par la tâche d’avoir à rassembler les cadavres. C’était un homme plus âgé, certainement aux abords de la cinquantaine. Il avait les traits tirés, l’air hagard, comme si ce labeur sinistre avait sapé ses réserves mentales autant que physiques. Darovit le reconnut. Il l’avait croisé lors de ses premières semaines dans le camp Jedi, même s’il n’avait jamais pris la peine de lui demander son nom.

			Une idée traversa soudain l’esprit du jeune homme, qui se figea sur place. S’il était en mesure de reconnaître cet homme, la réciproque était très probable. Et l’autre risquait de savoir qu’il avait trahi.

			La vérité sur les Jedi avait dégoûté Darovit. Au plus haut point. Ses illusions et ses rêves s’étaient retrouvés anéantis par la dure réalité, et il s’était conduit tel un enfant gâté, pour finalement se retourner contre les Jedi. Séduit par les promesses du Côté Obscur, il avait changé de camp pendant la guerre et épousé la cause de la Confrérie des Ténèbres. C’est seulement maintenant qu’il comprenait à quel point il avait été dans l’erreur.

			Cette révélation lui était venue quand il avait été témoin de la mort de Bug, mort dont il était en partie responsable. Il avait appris le prix très lourd à payer au Côté Obscur, mais trop tard. Trop tard, il avait compris que par la bombe psychique la folie du Seigneur Kaan avait fait s’abattre la dévastation sur eux tous.

			Il n’était plus partisan des Sith. Il n’avait plus aucun désir d’apprendre les secrets du Côté Obscur. Mais comment ce vieil homme, un partisan du général Hoth, aurait-il pu le savoir ? S’il se souvenait de Darovit, c’était comme d’un ennemi.

			Une seconde, il songea à fuir. Il lui suffisait de tourner les talons et de courir, et l’homme harassé serait incapable de l’arrêter. Mais c’était le genre de réaction qu’il avait eu bien souvent, et pendant trop longtemps. Aujourd’hui, tout était différent. Que ce soit sous l’effet de la culpabilité, d’une maturité nouvelle ou d’un simple désir de mettre un terme à tout cela, il ne prit pas la fuite. Quel que soit le destin qui l’attendait, il décida de rester et de l’affronter.

			À pas lents mais déterminés, il avança vers le rocher sur lequel l’homme se reposait, apparemment perdu dans ses pensées. Darovit n’était plus qu’à quelques mètres de lui quand l’autre finit par lever les yeux vers lui.

			Il n’y eut aucune lueur de reconnaissance dans ses prunelles. Seulement un regard vide, hanté.

			— Tous, marmonna-t-il, sans qu’on sache trop s’il s’adressait au nouveau venu ou s’il se parlait à lui-même. Tous les Jedi et tous les Sith… Tous partis.

			Il tourna la tête, et son attention se fixa sur l’entrée sombre d’une grotte non loin de là. Un frisson parcourut Darovit quand il saisit l’allusion. Par là, on pouvait s’aventurer dans le monde souterrain, par des tunnels tortueux, et atteindre la caverne située très loin sous le niveau du sol, là où Kaan et ses partisans s’étaient rassemblés pour déchaîner la fureur de la bombe psychique.

			Avec un grognement bas, l’homme secoua la tête, comme pour chasser l’état d’hébétude dans lequel il avait glissé. Il gratifia Darovit d’un petit hochement de tête, puis sembla l’oublier et se remit à rouler les cadavres dans des toiles pour mieux les ramasser et leur donner une sépulture décente.

			Darovit se tourna vers la caverne. De nouveau une partie de lui eut envie de fuir. Mais une autre était attirée par la gueule ténébreuse du tunnel. Des réponses l’attendaient peut-être à l’intérieur. Quelque chose qui donnerait un sens à toutes ces morts, toute cette violence aveugle, et qui l’aiderait à voir les véritables raisons cachées par une guerre interminable. Et s’il découvrait quelque chose qui lui permettrait de découvrir un schéma cohérent derrière ce qui était arrivé ici ?

			La température baissait progressivement à mesure qu’il descendait sous terre. Il sentait une sorte de fourmillement au creux du ventre, celui qui naît de l’attente mêlée à un sombre pressentiment. Il ignorait ce qu’il trouverait dans la grotte à l’extrémité du tunnel. D’autres cadavres, peut-être. Mais il était déterminé à aller jusqu’au bout.

			Dans l’obscurité qui l’enveloppait, il se maudit de ne pas avoir apporté un bâtonnet éclairant. Un sabre laser était accroché à sa ceinture. La possession d’une de ces armes légendaires était une des tentations qui l’avaient attiré vers les Sith. Mais même s’il avait trahi les Jedi pour en avoir un, dans l’obscurité du tunnel il n’éprouvait aucun désir d’allumer son arme pour se guider. La dernière fois qu’il l’avait tiré, cela avait entraîné la mort de Bug, et ce souvenir entachait la valeur de l’objet pour lequel il avait tout sacrifié.

			S’il faisait demi-tour maintenant, il le savait, il risquait de ne jamais rassembler assez de courage pour s’aventurer de nouveau dans ces boyaux, aussi allongea-t-il le pas, malgré le manque de visibilité. Il se déplaçait au ralenti, en sondant l’espace devant lui avec son esprit, puisant dans la Force pour se diriger dans le tunnel enténébré. Même ainsi, il trébuchait souvent sur le sol inégal. Il finit par préférer suivre la paroi d’une main.

			Quoique lente, sa progression était régulière. Le passage s’inclinait de plus en plus. Après une demi-heure, il remarqua une faible lueur loin devant lui, une lumière très douce qui provenait de l’extrémité du tunnel. Il voulut se hâter, et son pied buta contre une excroissance rocheuse du sol. Il bascula en avant avec un cri de surprise et roula sur la pente jusqu’à s’immobiliser, meurtri et essoufflé, au bout du tunnel.

			Celui-ci débouchait sur une vaste chambre au plafond très haut. Ici, le halo pâle qui l’avait attiré se réfléchissait et se démultipliait sur d’innombrables éclats de cristal incrustés dans les parois, baignant l’endroit dans une lumière suffisante pour tout voir très clairement. Quelques stalactites pendaient encore à la voûte, loin au-dessus de sa tête. Des centaines d’autres jonchaient le sol, là où elles s’étaient écrasées quand Kaan avait déclenché la bombe psychique.

			Cette dernière – ou du moins ce qu’il en restait – était suspendue dans l’air à un mètre de hauteur, au centre exact de la grotte, et c’était elle la source de lumière. Au premier regard, elle ressemblait à une sphère légèrement allongée, en métal, de quatre mètres de longueur et près de trois mètres dans sa plus grande largeur. Sa surface argentée, lisse et mate, dégageait un rayonnement pâle tout en absorbant la lumière réfléchie par les cristaux alentour.

			Darovit se remit sur pied en frissonnant. Un froid surprenant l’avait saisi. La sphère semblait avaler toute chaleur dans l’air. Il fit un pas en avant. La poussière et les débris de stalactites crissèrent sous son pied avec un bruit creux, comme si la bombe dévorait aussi les sons.

			Il s’immobilisa et se concentra sur ce silence anormal. S’il n’entendait rien, il éprouvait indiscutablement quelque chose. Une vibration faible et régulière qui se propageait dans le sol et remontait dans son corps au rythme des pulsations émanant de la sphère.

			Sans même s’en rendre compte, il retint son souffle et avança prudemment d’un autre pas. Rien ne se produisit et il vida ses poumons en un long soupir bas. Rassemblant tout son courage, il poursuivit son approche méfiante et tendit la main, sans jamais quitter la sphère des yeux.

			Il était maintenant assez près pour discerner des bandes ombreuses qui se tordaient et tournoyaient sous la surface, comme des volutes de fumée emprisonnées au fond de l’engin. Deux pas de plus et il pouvait toucher la sphère. Sa main tremblait quelque peu quand il se pencha et appliqua la paume à plat sur la surface.

			Son esprit explosa dans un déluge de gémissements d’angoisse pure, une cacophonie atroce de voix torturées qui s’élevaient de la sphère : toutes les victimes de la bombe psychique qui hurlaient sous des tourments indescriptibles.

			Darovit ôta sa main d’une saccade et recula en vacillant, avant de tomber à genoux.

			Ils étaient toujours vivants ! Les corps des Jedi et des Sith avaient été consumés par la bombe, réduits en cendres et en poussière, mais leurs esprits avaient survécu, et le vortex né au cœur de l’explosion les avait avalés, pour les garder emprisonnés là, à jamais.

			Il n’avait touché la surface de l’engin que pendant un instant, mais les lamentations des esprits l’avaient presque fait basculer dans la démence. Pris au piège de cette prison imprenable, ils étaient condamnés à une éternité de souffrances. Un sort tellement horrible que l’esprit de Darovit refusait d’en accepter toutes les implications.

			Toujours prostré sur le sol, il se saisit la tête entre les mains, dans un geste d’impuissance. Il était venu ici pour trouver des réponses et des explications. Il n’avait découvert qu’une abomination contraire à la nature elle-même, contre laquelle chaque parcelle de son corps se révoltait.

			— Je ne comprends pas… Je ne comprends pas… Je ne comprends pas…

			Il répéta ces mots encore et encore, en se balançant lentement sur place, les mains toujours plaquées sur son visage.

		


		
			1

			La paix est un mensonge. Seule la passion existe.

			La passion me confère la force.

			La force me confère la puissance.

			La puissance me confère la victoire.

			Et la victoire me libère de mes chaînes.

			Le Code Sith

			Unique Seigneur Sith à avoir échappé au pouvoir dévastateur de la bombe psychique déclenchée par Kaan, Dark Bane marchait d’un pas rapide sous le pâle soleil jaune de Ruusan, dans un paysage désolé et bouleversé par la guerre. C’était un colosse de deux mètres, et ses bottes noires couvraient le sol à longues enjambées souples, propulsant son corps à la musculature imposante dans une impression d’urgence déterminée. Il planait autour de lui une atmosphère de menace latente qu’accentuaient encore son crâne rasé, ses arcades sourcilières prononcées et l’intensité sombre de son regard. Plus encore que sa sinistre armure noire ou le sabre laser accroché à sa ceinture, cette apparence signait un homme d’une puissance redoutable. C’était là un véritable champion du Côté Obscur.

			Sa mâchoire massive était crispée tandis qu’il luttait contre la douleur lancinante qui incendiait l’arrière de son crâne à intervalles réguliers de quelques minutes. Il s’était trouvé à plusieurs kilomètres de la bombe psychique au moment de son explosion, mais même à cette distance il avait senti sa puissance se réverbérer dans la Force. Les répercussions perduraient en décharges sporadiques qui transperçaient son cerveau tels des millions de poignards minuscules frappant jusqu’aux moindres recoins de son esprit. Il avait pensé que ces migraines se dissiperaient avec le temps, mais dans les heures suivant la déflagration leur fréquence et leur intensité s’étaient accrues avec régularité.

			Il aurait pu faire appel à la Force pour repousser la douleur, en s’enveloppant dans une aura d’énergie curative. Mais c’était la façon de faire des Jedi, et Bane était un Seigneur Noir des Sith. Il suivait une voie différente, celle qui accueillait la souffrance et puisait de la force dans l’épreuve. Il transformait la douleur en colère et en haine, nourrissait le brasier du Côté Obscur jusqu’à ce que son aspect physique paraisse presque scintiller de la fureur d’une tempête qu’il parvenait difficilement à contenir.

			L’image terrifiante que projetait Bane offrait un contraste frappant avec la petite silhouette qui se hâtait dans son sillage pour ne pas se laisser distancer. À dix ans seulement, Zannah était une fillette abandonnée à la chevelure courte, blonde et bouclée. Sa mise était simple, pour ne pas dire rustique : une ample chemise blanche et un bleu de travail délavé, tous deux déchirés et maculés après avoir été portés continuellement pendant des semaines. Quiconque l’aurait vue qui trottinait derrière la haute silhouette de Bane aurait eu du mal à imaginer qu’elle était l’apprentie choisie par le Maître Sith. Mais les apparences sont parfois trompeuses.

			Il y avait de la puissance en cette enfant. Il en avait eu amplement la preuve lors de leur rencontre, moins d’une heure plus tôt. Deux Jedi anonymes avaient péri de ses mains. Bane ne connaissait pas tous les détails entourant leur mort : il était arrivé après les faits et avait trouvé Zannah qui sanglotait sur le cadavre d’un bondissant, une de ces espèces télépathes à fourrure verte typiques de Ruusan. Les corps encore chauds des Jedi gisaient à côté d’elle, la tête tournée selon un angle grotesque sur le cou brisé.

			Manifestement le bondissant avait été l’ami et le compagnon de la fillette. Bane supputa que les Jedi avaient tué l’animal par inadvertance, pour ensuite connaître le même sort lorsque Zannah avait assouvi sa vengeance. Inconscients des pouvoirs de l’enfant et de la haine pure qui l’emplissait, ils n’avaient pas eu le temps de réagir quand elle avait déchaîné sur eux toute la furie du Côté Obscur.

			Ils avaient été victimes d’une malchance cruelle : ils s’étaient trouvés au mauvais endroit, au mauvais moment. Cependant il aurait été inexact de qualifier leur mort d’inutile. Aux yeux de Bane en tout cas, leur sacrifice lui avait permis de déceler le potentiel de cette enfant. Pour certains, l’enchaînement des événements aurait pu paraître prédéterminé, comme si ces infortunés Jedi n’avaient été inexorablement orientés vers leur triste fin que dans le seul but d’unir Bane et Zannah. Et sans nul doute, quelques-uns auraient même affirmé que le destin et le Côté Obscur s’étaient ligués pour présenter au Maître une disciple digne de lui. Bane n’était cependant pas de ceux-là.

			Il croyait au pouvoir de la Force, mais il croyait aussi en lui-même : il était plus que le serviteur d’une prophétie ou un simple pion du Côté Obscur, sujet aux caprices d’un avenir inévitable. La Force était un outil dont il s’était servi pour forger sa propre destinée, par la puissance et la ruse. Seul parmi les Sith, il avait véritablement gagné le titre de Seigneur Noir, et c’était aussi pourquoi lui seul avait survécu. Et si Zannah méritait d’être son apprentie, elle aussi devrait faire ses preuves.

			Il entendit un grognement derrière lui et se retourna pour voir que la fillette avait trébuché et chuté dans sa hâte de le suivre à l’allure infatigable qu’il imposait. Elle lui jeta un regard brûlant, et la colère était gravée sur ses traits.

			— Ralentissez ! lança-t-elle. Vous allez trop vite !

			Bane serra les dents quand un nouvel éclair de douleur lui transperça le crâne.

			— Je ne vais pas trop vite, répliqua-t-il d’une voix égale mais sèche. C’est toi qui marches trop lentement. Alors à toi de trouver le moyen de garder la cadence.

			Elle se releva en frottant les genoux déchirés de sa salopette pour en ôter les traces de poussière les plus évidentes.

			— Je n’ai pas les jambes aussi longues que les vôtres, rétorqua-t-elle avec mauvaise humeur, nullement impressionnée.

			Cette gamine avait du caractère, et elle était intelligente. La chose avait été manifeste dès la première minute. Elle avait instantanément identifié Dark Bane pour ce qu’il était : un Sith, ennemi juré des Jedi, serviteur du Côté Obscur. Pourtant elle n’avait montré aucune peur. En Zannah, il avait décelé le potentiel nécessaire pour qu’elle devienne celle qui pourrait lui succéder. Et quand il lui avait offert l’opportunité d’être son apprentie, d’étudier les voies du Côté Obscur, elle n’avait pas hésité.

			Néanmoins, il n’était pas certain des raisons qui avaient poussé Zannah à accepter aussi promptement de s’allier à un Seigneur Sith. Cette attitude pouvait certes découler d’une simple réaction de désespoir : elle était seule, sans personne vers qui se tourner pour assurer sa survie. Ou bien elle voyait dans le Côté Obscur un moyen de se venger des Jedi, de les faire souffrir autant qu’elle souffrait de la mort de son bondissant. Il était même possible qu’elle ait simplement senti le pouvoir de Bane et qu’elle ait désiré le faire sien.

			Quelles que soient ses motivations réelles, Zannah avait été plus que disposée à jurer fidélité aux Sith et à son nouveau Maître. D’ailleurs, ce n’était pas sa vivacité d’esprit ni ses dispositions qui la rendaient digne d’être son apprentie. Le Seigneur Noir l’avait choisie pour une raison, et une seule.

			— Tu es puissante avec la Force, expliqua-t-il, et sa voix ne trahissait toujours rien de ses émotions ou de la torture qu’il endurait. Tu dois apprendre à t’en servir. Invoquer son pouvoir. Le plier à ta volonté. Comme tu l’as fait quand tu as tué les Jedi.

			Il vit la lueur d’un doute passer dans le regard de l’enfant.

			— Je ne sais pas comment j’ai fait ça, murmura-t-elle d’un ton incertain. Je ne voulais même pas le faire. C’est simplement… arrivé.

			Bane détecta un soupçon de culpabilité dans sa voix. Il en fut déçu, mais assez peu surpris. Elle était jeune. En pleine confusion. Elle ne pouvait pas réellement comprendre la portée de son acte. Pas encore.

			— Rien n’arrive simplement, insista-t-il. Tu as fait appel à la Force. Réfléchis à la façon dont tu t’y es prise. Repense à ce qui s’est produit.

			Elle hésita, puis secoua la tête.

			— Je ne veux pas, dit-elle à voix basse.

			La fillette avait déjà subi une douleur incommensurable depuis son arrivée sur Ruusan. Elle n’avait aucun désir de revenir sur ces expériences horribles. Bane pouvait le comprendre, et même éprouver de l’empathie pour elle. Lui aussi avait beaucoup souffert pendant son enfance, il avait connu d’innombrables raclées d’une sauvagerie rare de la main de Hurst, un père aussi cruel que violent. Mais il avait appris à utiliser ces souvenirs à son avantage. Si Zannah devait recevoir l’héritage du Côté Obscur, elle devait absolument affronter son passé, et comprendre comment tirer profit des épisodes les plus douloureux de sa propre histoire. Il lui faudrait les transformer et les canaliser afin de pouvoir manier toute la puissance du Côté Obscur.

			— Tu es désolée pour ces Jedi, à présent, dit Bane d’une voix neutre. Tu éprouves des regrets. Des remords. Peut-être même t’apitoies-tu sur leur sort.

			Le ton détaché s’estompa très vite quand il se mit à parler avec une intensité et un volume croissants :

			— Mais ce sont là des émotions sans valeur. Elles n’ont aucun sens. Ce qu’il faut que tu éprouves, c’est la colère !

			Il fit un pas vers elle, le poing crispé devant lui pour souligner ses propos. Zannah tressaillit devant ce mouvement inattendu, pourtant elle ne battit pas en retraite.

			— Leur mort n’était pas un accident ! s’écria-t-elle quand il s’avança encore. Ce qui s’est passé n’était pas une erreur !

			Une troisième enjambée l’amena si près de la fillette que son ombre la recouvrit comme une éclipse. Elle tressaillit un peu mais ne recula pas. Bane se figea, prit le temps d’endiguer la douleur à la base de son crâne et sa fureur. Il s’accroupit devant elle et décrispa son poing. Puis il tendit lentement la main et la posa en douceur sur l’épaule de la fillette.

			— Repense à ce que tu as ressenti lorsque tu as déchaîné le pouvoir contre eux, dit-il d’une voix devenue soudain suave et séductrice. Repense à ce que tu as éprouvé quand les Jedi ont assassiné ton ami.

			Zannah baissa la tête et ferma les yeux. De longues secondes durant, elle demeura immobile et silencieuse. Elle obligeait son esprit à revivre ces instants. Bane vit diverses émotions s’inscrire fugitivement sur ses traits : peine, chagrin, manque. Sous la main massive qu’il avait laissée sur son épaule, elle trembla très légèrement. Puis il sentit la colère monter en elle, au ralenti. Et avec la colère, le pouvoir du Côté Obscur.

			Quand la fille releva la tête, ses yeux étaient grands ouverts et enflammés par une intensité féroce.

			— Ils ont tué Laa, cracha-t-elle. Ils méritaient de mourir !

			Il laissa tomber la main de son épaule, se releva et recula d’un pas. Sur ses lèvres planait l’ombre d’un sourire de satisfaction.

			— Bien. Sens l’amplitude de cette colère. Accueille-la. Étreins-la… La passion me confère la force. La force me confère la puissance.

			— La passion me confère la force, répéta-t-elle comme en écho. La force me confère la puissance.

			Le Côté Obscur grandissait en elle, et il se densifia jusqu’à ce qu’il puisse presque sentir sa chaleur.

			— Les Jedi sont morts parce qu’ils étaient faibles, dit-il en faisant un pas de plus en arrière. Seuls les forts survivent, et la Force te rendra forte.

			Alors qu’il tournait les talons, il ajouta :

			— Sers-t’en pour ne pas te laisser distancer. Si cela survenait, je t’abandonnerais dans ce monde.

			— Mais vous ne m’avez toujours pas dit comment faire ! pesta-t-elle alors qu’il s’éloignait déjà.

			Il ne répondit pas. Il lui avait déjà donné la réponse, quand bien même elle ne le savait pas encore. Si elle était digne de devenir son apprentie, elle trouverait seule.

			Il décela un soudain élan de puissance qui fonçait vers lui, concentré sur le talon de sa botte gauche, quand elle tenta de le faire trébucher afin de le ralentir. Il s’était préparé à une telle réaction dès qu’il lui avait tourné le dos. Il l’avait poussée à ses limites, et il aurait été déçu si elle n’avait pas réagi d’une façon ou d’une autre. Mais il s’attendait à un assaut plus direct et basique, par exemple une vague d’énergie obscure destinée à le projeter à terre. Une seule frappe sur un de ses talons constituait une attaque beaucoup plus subtile, qui démontrait de l’intelligence ainsi qu’un don certain pour la ruse, et malgré sa préparation il fut surpris par sa violence.

			Mais même avec autant de fougue et de potentiel, Zannah n’était pas de taille face à un Seigneur Sith. Bane puisa dans ses propres aptitudes en la Force pour absorber l’impact de l’attaque, en se l’appropriant et en amplifiant sa puissance avant de la retourner contre son apprentie. Le coup détourné frappa la fillette en pleine poitrine, assez violemment pour la jeter au sol. Un grognement de surprise lui échappa quand elle se reçut avec rudesse sur le dos.

			Elle n’était pas blessée. Il n’avait nulle intention qu’elle le soit. Les rossées constantes que son père lui avait infligées pendant toute son enfance avaient aidé à faire de Bane ce qu’il était aujourd’hui, mais elles l’avaient également poussé à détester et mépriser Hurst. Si cette fille était destinée à devenir son apprentie, il faudrait qu’elle le respecte et l’admire. Il ne pouvait lui enseigner les voies du Côté Obscur si elle ne souhaitait pas, si elle ne désirait pas apprendre. La seule chose que les raclées de Hurst avaient jamais appris à Bane, c’était la haine, et Zannah connaissait déjà cette leçon.

			Il se retourna et posa un regard froid sur la fille toujours assise sur le sol dur et nu. Elle le toisa en retour avec fureur pour la manière dont il venait de l’humilier.

			— Un Sith sait quand déchaîner la furie du Côté Obscur, lui dit-il, et quand se retenir. La patience peut être une arme si tu sais comment l’utiliser, et ta colère peut alimenter le Côté Obscur, mais seulement si tu sais comment la contrôler.

			Elle fulminait toujours, mais il reconnut autre chose dans ses prunelles : une curiosité méfiante. Elle acquiesça lentement, comme la signification de ses propos lui apparaissait, et son expression s’adoucit. En elle, Bane sentait toujours le pouvoir du Côté Obscur ; sa colère était toujours présente, mais elle la dissimulait maintenant sous la surface. Elle l’entretenait pour le moment où elle pourrait la déchaîner.

			Elle venait de recevoir sa première leçon concernant les voies des Sith. À présent, elle se garderait de lui, mais sans le redouter. Exactement ce qu’il voulait. La seule chose dont elle devait avoir peur, c’était l’échec.

			Il se détourna d’elle une fois encore, se remit en marche, et réprima un frisson quand une nouvelle volée de lames acérées lacéra ses pensées. Derrière lui, il sentit Zannah qui de nouveau accumulait la Force. Mais cette fois la fillette la dirigea en elle, afin de rafraîchir et revitaliser ses membres las.

			Elle bondit sur ses pieds et trottina à sa suite, sans presque fournir d’efforts. Il pressa le pas et son apprentie adopta son allure.

			— Où allons-nous ? demanda-t-elle.

			— Le camp Sith, répondit-il. Nous avons besoin de ravitaillement pour notre voyage.

			— Les autres Sith sont là-bas ? s’émerveilla-t-elle. Ceux que les Jedi combattaient ?

			Bane se rendit compte qu’il ne l’avait pas informée de ce qu’il était advenu de Kaan et la Confrérie.

			— Il n’y a pas d’autre Sith. Il n’y en aura plus jamais, nous exceptés. Un Maître et son disciple : un pour incarner le pouvoir, l’autre pour le convoiter.

			— Qu’est-il arrivé aux autres ? voulut-elle savoir.

			— Je les ai tués.

			Zannah sembla réfléchir à cette révélation pendant un long moment avant d’afficher une moue d’indifférence.

			— Alors ils étaient faibles, conclut-elle avec conviction. Et ils méritaient de mourir.

			Bane sut alors qu’il avait bien choisi son apprentie.
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			Le grand vaisseau de guerre du Seigneur Valenthyne Farfalla – chef de l’Armée de la Lumière depuis la perte du général Hoth – se maintenait en orbite lente et élevée au-dessus de la surface de Ruusan. Conçu pour avoir l’aspect extérieur d’une ancienne barge de plaisance, l’appareil était d’une élégance un peu archaïque, d’une grandeur qui pour certains était un signe de vanité malvenue chez un Jedi.

			Johun Othone, jeune Padawan de l’Armée de la Lumière, avait jadis partagé cet avis. Comme nombre des admirateurs de Hoth, il n’avait vu au départ dans le Seigneur Valenthyne qu’un dandy intéressé seulement par les chemises en soie colorées, les longues boucles dorées de sa chevelure, et les autres pièges ridicules d’une mode voyante et superficielle. Mais tout au long des batailles contre la Confrérie des Ténèbres, Farfalla et ses partisans avaient su prouver leur valeur. Peu à peu, presque à contrecœur, Johun et le reste des soldats de Hoth en étaient venus à admirer et même respecter cet homme qu’ils avaient d’abord raillé.

			Maintenant que le général Hoth n’était plus, disparu avec les Sith lors de leur ultime confrontation, c’était le Seigneur Valenthyne qui avait repris la bannière du commandement. Suivant les ordres de Hoth, Farfalla avait organisé l’évacuation massive de Ruusan avant l’explosion de la bombe psychique, et ainsi sauvé de ses effets dévastateurs des milliers de Jedi et de Padawans sensibles à la Force, en les accueillant sur les navires de sa flotte en orbite.

			C’était pur hasard si Johun s’était retrouvé sur le Fairwind, le vaisseau amiral de Valenthyne. Le navire était assez vaste pour accueillir un équipage de trois cents personnes dans un confort très raisonnable, mais en compagnie de cinq cents évacués de plus, le jeune homme n’avait plus du tout ses aises. L’appareil était bondé au point qu’il devenait difficile de se déplacer : Maîtres Jedi, Chevaliers Jedi et Padawans étaient pressés les uns contre les autres, épaule contre épaule.

			Les autres unités de la flotte étaient dans la même situation. En plus des Jedi, la grande majorité des troupes non sensibles à la Force qui avaient rejoint la cause de Hoth avaient elles aussi été embarquées. Un des vaisseaux avait même pris en charge près de sept cents prisonniers, des partisans non Sith du Seigneur Kaan qui s’étaient très vite rendus aux Jedi quand leur chef les avait abandonnés pour lancer son plan insensé destiné à détruire les Jedi. Ces soldats ne couraient aucun danger : la bombe psychique affectait uniquement ceux qui avaient un lien avec la Force. Mais dans la hâte de l’évacuation, il avait paru plus simple d’emmener tout le monde.

			Ici, sur le vaisseau personnel de Valenthyne, Johun connaissait presque chaque visage. Il avait combattu à leurs côtés pendant de longs mois, dans les embuscades, les accrochages ou les batailles d’envergure. Ensemble, ils avaient affronté la mort dans les yeux, et bien trop de sang versé. Ils avaient goûté au triomphe et s’étaient relevés de défaites cuisantes. Chacun d’entre eux avait vu trop d’ennemis – et trop d’amis – succomber dans cette campagne interminable contre les forces du Côté Obscur.

			À présent, alors qu’ils se massaient ensemble dans ce vaisseau, la guerre était enfin terminée. La victoire était leur. Pourtant tous les visages arboraient le masque de la gravité. L’extinction des Sith s’était produite au prix de pertes terrifiantes. Il n’y avait aucun doute sur ce qui était arrivé, aucun espoir qu’un seul des Jedi restés sur la surface de la planète ait survécu. En orbite haute au-dessus de Ruusan, ils avaient été à l’abri de la zone d’influence de l’explosion. Mais à travers la Force ils avaient perçu les cris d’agonie de leurs camarades Jedi lorsque leur esprit avait été déchiqueté et englouti dans le vortex tourbillonnant de l’énergie du Côté Obscur. Nombre de survivants n’avaient pu retenir leurs larmes. La plupart avaient simplement enduré cette souffrance nouvelle dans un silence stoïque.

			Comme Farfalla et à peu près tous les membres de l’Armée de la Lumière, Johun s’était porté volontaire pour rester en arrière avec le général Hoth. Mais celui-ci avait refusé. Conscient que ceux qui demeureraient auprès de lui allaient être condamnés à une mort certaine, il n’avait accepté qu’une garde réduite de cent Jedi. Aucun Padawan n’avait été autorisé à se joindre à eux. Et même s’il n’avait fait qu’obéir aux ordres, Johun ne pouvait s’empêcher de songer qu’il avait trahi son général en fuyant la planète.

			De l’autre côté de la soute bondée, il apercevait Farfalla dont la tenue d’un rouge vif était aussi visible qu’un phare au sein de la mer d’uniformes presque tous bruns. Il organisait les patrouilles de secours qui repartiraient en navette sur Ruusan pour gérer les retombées de la bombe psychique, et Johun était déterminé à en faire partie.

			Il n’était pas aisé de se faufiler entre les Jedi, mais Johun était plutôt petit et mince. À dix-neuf ans, il n’avait pas encore son gabarit d’adulte, et avec sa sveltesse, son teint pâle et ses cheveux blonds mi-longs – serrés dans une tresse, comme le voulait la coutume chez les jeunes Jedi encore en formation –, il paraissait deux ans de moins que son âge véritable. Il était parfois frustrant d’être pris pour un adolescent, mais en cet instant, alors qu’il se glissait entre les autres, il était heureux de sa minceur.

			— Seigneur Valenthyne ! lança-t-il en se rapprochant. Seigneur Valenthyne !

			Farfalla tourna la tête vers lui et chercha à repérer la source de cet appel. Il hocha la tête en reconnaissant le jeune homme qui enfin l’atteignait.

			— Padawan Johun, fit-il.

			— Je veux me joindre aux patrouilles de secours, dit le jeune homme. Renvoyez-moi sur Ruusan.

			— Je crains de ne pouvoir accéder à cette requête, répondit le Maître Jedi avec un léger sourire de sympathie.

			— Pourquoi donc ? demanda Johun. Vous pensez que je suis trop jeune ?

			— Là n’est pas la…, commença Farfalla, mais le Padawan ne le laissa pas terminer :

			— Je ne suis pas un gamin ! J’ai dix-neuf ans ! Je suis sûr que je suis plus âgé que ces deux-là !

			Il désigna une des unités de secours constituée d’un homme d’une cinquantaine d’années avec une barbe courte, une femme d’environ vingt-cinq ans et deux garçons qui n’en avaient pas quinze.

			— Prends conscience de ta colère, le mit en garde Farfalla d’un ton sec.

			Johun allait répliquer, mais il se retint au dernier moment et se contenta de hocher la tête avec humilité. Il était effectivement inutile de s’emporter, car cela n’aurait en rien convaincu le Seigneur Valenthyne de changer d’avis.

			— Ton âge n’entre nullement en ligne de compte dans ma décision, expliqua le Jedi quand il fut sûr que le Padawan avait repris la maîtrise de lui-même. Plus d’un tiers de nos forces est composé de soldats plus jeunes que toi.

			C’était vrai, et Johun s’en rendit compte. Les pertes élevées lors de la campagne de Ruusan avaient contraint l’Armée de la Lumière à accepter dans ses rangs des recrues de plus en plus jeunes. Son âge n’étant pas en cause, il existait forcément une autre explication. Mais au lieu de demander pourquoi il ne pouvait pas partir, il garda le silence. La patience serait plus payante auprès du successeur du général Hoth que des questions incessantes.

			— Regarde plus attentivement qui je renvoie au sol, lui conseilla Farfalla. Ce sont des volontaires courageux, des alliés de valeur dans notre combat contre les Sith. Mais aucun d’entre eux n’est sensible à la Force.

			Déconcerté, Johun s’intéressa de plus près aux groupes de débarquement pendant que ceux-ci accomplissaient leurs derniers préparatifs. La femme avait la peau mate et les cheveux courts et noirs, et le Jedi se rendit compte qu’ils s’étaient déjà rencontrés. C’était une soldate de la République nommée Irtanna, qui avait rejoint leur cause un peu plus d’une année standard auparavant. Il lui fallut un moment de plus pour situer les autres, jusqu’à ce qu’il remarque la ressemblance entre l’homme barbu et les deux adolescents. C’étaient des natifs de Ruusan. L’homme, un fermier du nom de Bordon, avait fui devant l’avancée des armées du Seigneur Kaan, durant la dernière offensive Sith. Les deux garçons étaient ses fils, quoique Johun ne parvienne pas à se remémorer leurs prénoms.

			— Nous ne connaissons pas l’étendue précise des dégâts infligés par la bombe psychique, poursuivit Farfalla. Certains de ses effets résiduels risquent de blesser ou même de tuer un Jedi ou un Padawan. Voilà pourquoi tu ne peux pas participer à cette opération.

			Johun acquiesça. C’était logique. Valenthyne faisait seulement preuve de prudence. Mais il arrivait aussi parfois qu’on pèche par excès de prudence.

			— Il y a d’autres risques à la surface de cette planète, souligna-t-il. Nous n’avons pas l’assurance que tous les Sith soient morts. Certains ont peut-être survécu.

			Mais Farfalla secoua la tête.

			— Kaan détenait un quelconque sortilège, un pouvoir sur ses partisans. Ils étaient fascinés par sa volonté. Quand il les a menés dans la caverne, ils l’ont tous suivi de leur propre gré. Il les avait convaincus qu’ils survivraient à la bombe psychique s’ils unissaient leurs pouvoirs… mais il se trompait.

			— Et les laquais des Sith ? insista Johun.

			Il se refusait à baisser les bras. Comme les Jedi, les Sith avaient leur part de partisans qui n’étaient pas en communion avec la Force, des soldats et des mercenaires qui s’étaient alliés à la Confrérie des Ténèbres.

			— Nous ne les avons pas tous capturés, argumenta encore le Padawan. Certains d’entre eux ont fui le champ de bataille. Ils seront toujours sur Ruusan.

			— C’est bien pourquoi nous emportons ça, intervint la jeune femme en tapotant la crosse du blaster à sa ceinture.

			Elle accompagna sa phrase d’un sourire féroce, et ses dents blanches contrastèrent nettement avec son teint sombre.

			— Irtanna sait se protéger, approuva Farfalla. Elle a vu plus de combats que toi et moi réunis.

			— S’il vous plaît, seigneur Valenthyne, implora Johun en mettant un genou au sol.

			Le geste était vain et un peu ridicule, mais le jeune homme était désespéré. Il savait que Farfalla avait raison, mais il ne pouvait accepter la logique, la raison ou même les dangers de la bombe psychique. Il lui était tout simplement impossible de rester les bras croisés à ne rien faire.

			— Je vous en prie ! C’était mon Maître !

			Farfalla étendit le bras et plaça la paume de sa main sur le front de Johun, dans un geste presque affectueux.

			— Hoth m’avait bien dit que sa décision de te faire partir te serait difficile à supporter, fit-il d’un ton radouci. Mais ton Maître était un homme sage. Il savait ce qui était le mieux pour toi, tout comme moi. Dans la situation présente, tu dois faire confiance à mon jugement, même si tu ne comprends pas tout.

			Il ôta sa main du front du jeune homme et lui prit le bras pour l’inciter à se remettre debout.

			— Ton Maître a consenti au sacrifice ultime pour nous sauver tous, déclara-t-il. Si nous cédons à nos émotions maintenant, si nous permettons de nous infliger des épreuves inutiles, alors nous déshonorerons tout ce qu’il a fait pour nous. Comprends-tu ?

			Johun acquiesça, tel un Padawan reconnaissant la sagesse bien supérieure d’un Maître Jedi.

			— Bien, lâcha Farfalla en se tournant pour focaliser son attention sur un des membres de l’équipe de secours proche. Si tu veux vraiment te rendre utile, donne un coup de main à Irtanna pour charger leur barda.

			Johun hocha la tête de nouveau, sans que le Seigneur Valenthyne le voie. Le Maître Jedi était déjà parti, emporté par le tourbillon de ses responsabilités immédiates.

			En silence, Johun aida à placer les derniers paquetages dans la navette : des kits emplis de rations et de poches d’eau, un nécessaire de première urgence au cas où ils rencontreraient des blessés, des électrojumelles et un équipement complet de détection pour la reconnaissance, des bâtonnets éclairants pour la nuit. Et, bien sûr, des recharges pour les blasters qu’Irtanna et les autres portaient dans l’éventualité où ils croiseraient la route de survivants de l’armée de Kaan.

			— Merci, lui dit la jeune femme quand le chargement fut terminé.

			L’air dégagé, Johun jeta vivement un regard circulaire pour vérifier que Farfalla n’était pas dans les parages.

			— C’est vous qui pilotez pour redescendre, ou moi ? lui demanda-t-il.

			Il avait parlé avec une décontraction feinte, mais en même temps il sondait son esprit avec la Force. Il le fit en douceur, et en prenant soin de ne lui infliger aucun trauma tandis qu’il plantait la graine de la suggestion.

			Les yeux d’Irtanna se voilèrent momentanément et une expression déconcertée passa sur son visage.

			— Euh… C’est moi qui piloterai, je pense. Vous pouvez prendre la place de copilote, si ça vous dit.

			— Vous venez avec nous ? s’enquit Bordon.

			D’après les intonations de sa question, il avait des doutes.

			— Bien sûr, fit Johun avec une mimique enjouée. Vous avez tous entendu dire que je devais vous aider à embarquer votre barda, non ? Pourquoi me l’aurait-il ordonné si je n’étais pas de la balade ?

			Comme avec Irtanna, il ajouta une légère pression de la Force pour faire accepter cette demi-vérité. En temps normal, il aurait détesté la seule éventualité d’influencer ainsi des amis ou des alliés. Mais, dans le cas présent, il savait que cette équipe disparate s’en sortirait mieux s’il était à son côté.

			— Oui, bien sûr, approuva Bordon après une poignée de secondes. Heureux de vous avoir avec nous.

			— Logique qu’un Jedi nous accompagne, ajouta Irtanna. Juste au cas où.

			Il était toujours plus facile d’influencer quelqu’un qui désirait l’être, nota Johun. Malgré tout il éprouvait une culpabilité diffuse quand il grimpa dans la petite navette.

			C’est uniquement parce que tu désobéis à Farfalla, se rassura-t-il. Mais en fait, tu agis comme tu dois le faire.

			— Tout le monde boucle son harnais de sécurité, ordonna Irtanna d’une voix forte pour couvrir le sifflement des fermetures pressurisées.

			Les moteurs de la navette entrèrent en action, et l’engin s’éleva au-dessus de la plate-forme de décollage.

			— Retour sur Ruusan. Ou du moins, ce qu’il en reste, grommela Bordon.

			Ils franchirent les portes de la soute et plongèrent dans l’atmosphère de la planète.
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Dark Bane sentit leur présence longtemps avant de les apercevoir.

Ceux qui ignoraient les voies de la Force ne voyaient en elle qu’une arme ou un outil : elle pouvait foudroyer un ennemi en pleine bataille, soulever dans les airs des objets proches et les faire venir dans votre paume ouverte, ou les propulser à travers une pièce. Mais ce n’étaient là que des tours minables de magicien pour qui connaissait son véritable pouvoir et son potentiel.

La Force était une partie intégrante de toutes les créatures vivantes, et toutes les créatures vivantes faisaient partie de la Force. Elle s’écoulait à travers tout individu, tout animal, tout arbre et toute plante. Les énergies fondamentales de la vie et de la mort la traversaient, provoquaient des ondulations dans le tissu même de l’existence.

Même distrait par les fulgurances atroces des lames qui tranchaient l’intérieur de son crâne, Bane restait à l’écoute de ces ondulations. Elles lui donnaient une compréhension qui transcendait l’espace et même le temps, lui accordaient de brèves visions dans les possibilités toujours mouvantes de l’avenir. C’est ainsi, alors qu’il se trouvait encore à des kilomètres et à plusieurs minutes de marche de l’endroit où Kaan et son armée avaient établi leur campement, qu’il eut conscience de leur présence.

Ils étaient huit, tous humains : six hommes et deux femmes. Des mercenaires qui s’étaient enrôlés dans la Confrérie pour la solde et l’opportunité de frapper cette République qu’ils haïssaient, des survivants de la bataille finale contre les troupes de Hoth. Ils avaient très certainement fui les combats à l’instant où Kaan était descendu dans les entrailles de la planète pour tendre son piège aux Jedi, montrant par là même la loyauté de tous les partisans achetés et payés pour cela. Et maintenant, tels ces insectes charognards qui se repaissent de la viande d’un bantha mort, ils étaient venus piller tout ce qui pouvait encore avoir de la valeur dans le camp déserté par les Sith.

— Il y a du monde devant nous, murmura Zannah une minute plus tard.

Moins sensible que son Maître aux subtiles nuances de la Force, il lui avait fallu plus longtemps pour détecter le danger. Mais si l’on prenait en compte son manque total d’entraînement, le seul fait qu’elle ait décelé quoi que ce soit témoignait de ses aptitudes.

— Attends ici, ordonna Bane en tendant la main pour figer Zannah sur place.

Sagement, elle obéit.

Il n’eut pas un regard en arrière quand il s’élança. Le sol fila sous ses pieds dès qu’il fit appel à la Force pour le propulser. La douleur dans son crâne disparut, balayée par l’impatience de se battre et l’exaltation née de sa course.

Trente secondes plus tard, le camp Sith était en vue, et les silhouettes des mercenaires condamnés clairement visibles alors qu’ils se disputaient à propos du butin. Six des pillards étaient rassemblés dans la petite clairière située au centre du camp et se répartissaient leurs prises dans une certaine confusion. Les deux autres étaient placés en sentinelles près des dernières tentes afin de surveiller les alentours. Leur disposition était toutefois une pure formalité. Ils auraient dû se placer de chaque côté du campement pour prévenir tout assaut. Au lieu de quoi, les deux hommes se tenaient à moins de vingt mètres l’un de l’autre, et ils semblaient plus intéressés par leur discussion que par la sécurité du périmètre qui leur incombait.

Bane engloba la scène d’un regard méprisant alors même qu’il fondait sur eux, et la Force lui permit de tout enregistrer d’un simple coup d’œil. Les sentinelles étaient toujours inconscientes de son approche, occupées qu’elles étaient à observer leurs camarades qui se chamaillaient pour accaparer la plus grosse part de leur butin.

Il bifurqua légèrement, afin que son assaut demeure invisible le plus longtemps possible, et passa derrière une tente emplie d’approvisionnement, avant de faire irruption dans le camp comme un ouragan mortel. Il dégaina et alluma son sabre laser en un mouvement coulé. Le bourdonnement de la lame écarlate le précéda et trahit sa position quelques précieuses secondes avant son arrivée. Cette alarme donna juste le temps à la première sentinelle d’empoigner son blaster, mais il ne put éviter le massacre.

Bane jaillit de derrière la tente et se rua sur sa première victime telle une bourrasque sinistre. Le Sith frappa d’un coup en diagonale destiné à trancher dans le corps de son adversaire de l’épaule à la hanche opposée. L’homme portait une armure de combat faite de plaques en composite cousues entre elles sur un rembourrage, pour plus de flexibilité dans les mouvements. Son blouson était capable d’absorber plusieurs décharges de blaster à haute énergie, le tout à moins de trente mètres. Mais l’arme de Bane s’enfonça dans les couches protectrices et creusa une plaie fatale de cinq centimètres de profondeur dans les chairs et les os.

Le pillard commençait à peine à s’effondrer que déjà son bourreau bondissait sur la victime suivante, dans un élan qui lui fit parcourir les dix mètres de distance et lui permit d’éviter le tir de la deuxième sentinelle. Le Sith se reçut presque sur la tête de l’autre et lui assena un coup vertical à deux mains, une des techniques classiques du Djem So, la cinquième et la plus agressive des formes de combat au sabre laser. L’attaque fulgurante coupa en deux dans sa ligne médiane le casque de l’infortuné, et la lame mordit profondément dans le crâne en dessous.

La fin atroce des deux premiers mercenaires donna aux autres le temps de comprendre ce qui se passait. Ils dégainèrent leurs armes et tirèrent une volée de décharges sur Bane qui se retournait pour les affronter, de l’autre côté du campement. Le Seigneur Sith passa aussitôt de la Forme V agressive au style III, plus axé sur la défense, et il dévia les tirs en tenant son sabre laser à deux mains, dans une succession de parades à l’aisance presque dédaigneuse.

Faisant tournoyer son arme dans sa main droite, il prit le temps de savourer le désespoir et la terreur qui émanaient de la demi-douzaine de pillards encore en vie quand ils prirent conscience du caractère inéluctable de leur mort. Ils étaient tous massés dans la clairière entre les tentes, et ils firent alors la seule chose qui pouvait leur donner une chance de survie : ils se séparèrent et s’enfuirent.

Ils s’égaillèrent dans toutes les directions : une des femmes sur la gauche, deux hommes sur la droite. Les trois autres tournèrent les talons et détalèrent en ligne droite.

Sans cesser de faire tournoyer son sabre laser, Bane tendit le bras devant lui, paume ouverte à la verticale, pour déchaîner la Force en une onde de choc dirigée vers la femme qui courait sur sa gauche. La décharge créa un sillage de dévastation à mesure qu’elle traversait le camp. Des tentes furent arrachées du sol, leurs toiles instantanément réduites en lambeaux. Le bois des caisses d’approvisionnement explosa en milliers d’échardes, et le contenu fut dispersé en autant d’éclats divers.

L’onde de Force percuta la femme dans le dos, pulvérisa sa colonne vertébrale et lui brisa le cou avant même qu’elle ne soit plaquée face la première dans la poussière du sol. Son corps tressaillit une seule fois avant de se figer.

Serrant les doigts de sa main gauche contre sa paume, Bane pivota vers les deux hommes sur sa droite et brandit le poing dans les airs. Une dizaine d’éclairs bleus jaillirent au-dessus de sa tête et allèrent envelopper les soldats hurlants qu’ils grillèrent vifs. Avec des cris d’agonie, ils tressautèrent et se contorsionnèrent pendant plusieurs secondes comme des marionnettes sur des fils électriques, avant que leurs silhouettes fumantes ne s’écroulent à terre.

Dans les quelques secondes qu’il fallut à Bane pour disposer des autres, les trois survivants atteignirent les limites du camp Sith. À quelques mètres des dernières tentes, une ligne d’arbres marquait le commencement de l’inextricable forêt ruusane.
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